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Il veut monter enNationale.
Nous, on aimerait bien aussi !

Voilà qui promet pource…
REIMS ­LIMOGES

EIMS est, cette saison, l'équi­R pe de l'écart minimum. De­
vant l'équipe rémoise, l‘ad­

versaire—ne­ parvient pas à fairede différence, mais Reims non plusne sait pas faire de différence.
Ainsi, en huit rencontres, lesRé­
mois ont déjà enregistré deuxmat­
ches nuls, ils ont remporté trois
victoires par un but d'écart, et es­suyé trois défaites également par
un but d'écart.
Dans ce championnat, le Stadede Reims n'est donc dominé par

plus personne. C'est l'équipe du vrage sur le métier pour gagnerpariuste milieu. et c'est tron juste
pour décrocher une des premièresplaces.
Nous savons bien que sur huit

matches disputés, l'équipe deRo­bert Jonquet n'en a joué que trois
sur son terrain. Mais en ces trois
occasions, Reims a surtout montré
combien il lui était difficile de
s'imposer et de conserver l'avan­ nonce hérissé de difficultés, truffé
tage acquis. Lors du derniermatch,
contre Angoulème, les Rémois se
firent rejoindre après avoirmenéDpersonne,mais il ne domine non par 2 à O, et il fallut remettre l'ou­

Limougeauds re­limogés
EVENIR de haut, voilà qui exprime sans doute la dé.
convenue deLimoges.

J'avais pris congé ce soir­là de Remetter et de Blondelavec la certitude que leur accession en première division étaitchose faite. Ils venaient de battre Nîmes à Nîmes. Un toutpetit match nul à Limoges leur suffisait.
Et quand on connaît François Remetter, on ne doute guère.
Or, voilà Limoges à Reims aujourd’hui. Je ne connais guè­re de cas où une équipe soit passée si près de son rêve.
L'organisation défensive m'’avait fort impressionné àLi­moges, Remetter en tête c’est bien connu, mais aussiDel­campe, sur la brêche depuis dix ans et demimodèle.
Mais surtout le souple Wognin, lui aussi vétéran desluttes les plus ardentes m'avait une fois encore intéressé parses jongleries, sa rapidité de jeu, sa souplesse, son mordant,son efficacité, une vision simpliste mais très claire du jeu.
Il dispose en Boucher, à l’aile droite, d’un homme véloceet très généreux. Quand le match traîne et ne se conclut pas,il faut craindre ce binôme qui joue d’une manière assez clas­sique, apparemment distendue, très enlevée en tout cas avecune large part laissée à la volée et à ses improvisations. Alorsla course de Boucher est redoutable et on le voit s’incurvantvers le but en raids très décidés, capables de créer le drame eten tout cas le malaise. Car on s'aperçoit alors que les beauxtrucs de la défense en ligrfe du type 4­24 ne peuvent riencontre la rapidité de course, la balle frappée de loin (parWognin) allant infiniment plus vite que les hommes,qu’ilsfussent au bord ou aumilieu.

RogerCHABAUD.
(Suite page 7).

3 à ­2
L'ensemble. apperaît donc d'une

fragilité assez inquiétante, avec un
surtont lorsque sont absents des
éléments aussi précieux queKopa
etBourgeois.
Nous allons voir Reims et facede

Limoges. Voilà un match qui s'an­
de problèmes à résoudre. Car Li­
moges est une équipe que seul
Grenoble jusqu'ici a pu battre et,
ce qui est surtout à retenir, c'est
que le « onze » de Blondeln'a
concédé que quatre buts en sept
rencontres. Après celle deMarseil­
le, la défense limougeaude est la
meilleure de deuxième division. Du
travail en perspective pourKopa
et ses partenaires de la ligned'a­vants.
Dans les buts de Limoges opère

toujours le toujours jeuneRemetter
que protègent parfaitement les so­lides Desremeaux et Surray. Les
nouveaux éléments de l'équipe sont
Invernizzi, Yansanne et Rampant, |
un jeune auquel un bel avenir sem­ |
ble promis. |
Limoges n'a pas caché ses ambi­

tions en début de saison : lapre­|
mière division est son objectif.La
formation limousine a déjà su se
placer dans le peloton de tête, à
deux points du leader avecun
match en retard. Aux Limougeauds
tous les espoirs sont permis.

MarcelLARDENOIS.
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mécanisme se dérèglant facilement jean Clau » LANCHARD
(lire l’article en huitième page)

Des raisons d'espérer,
des raisons de se méfier.

UI, ce classement est un leurre : les équipes y ontjoué un nombre de matches différent, d’autres yontdisputé plus de matches à l’extérieur que chez elles.C’est dire que pour se faire une idée valable sur lasituation, il faudrait attendre encore quelques rencontres., Par ailleurs, la plupart des clubs qui pensent leurépreuve et ne s’y jettent pas sans une étude sérieuse ontadmis que, le nombre des matches étant passé de 30 à38,elle est devenue une compétition de longue haleine oùla décision se fera dans le dernier tiers, lorsque les clubsjetteront leurs dernières forces dans la bataille., Or, nous avons cette saison des réserves, tout commeLimoges qui nous rend visite et dont ce paraît être l’armesecrète.
Ceci ressort des déclarations même des limousins etd’autres équipes n’ont pas caché qu’elles ne s’effraieraientpas d’un retard initial s’il n’était pas trop important. LeRacing, qui escompte des rentrées, Marseille, qui a dumonde en réserve, Toulon, qui peu à peu récupère sesblessés, sont dans ce cas. Le véritable sprint auquel se li­vrent Angoulème, Avignon et quelques autres ne les émeu­vent pas. pour le moment !
Voilà l’ensemble des raisons qui nous permettent d’es­pérer en dépit d’un apparent retard sur le tableau demarche d’un vainqueur.
Ceci dit, certains pensent en contre­partie que ce pro­sramme est trop théorique, que le mieux est de se lanceravec toutes ses forces dans chaque match, sans calculniretenue, et au risque de payer ensuite des efforts trop gé­néreux.
C’est là l’exposé des thèses.Pour nous, l’heure n’est pas au choix.

Lucien PERPÈRE—=—
CHOIX



——“Penarol”LACHAUSSURE
LAPLUSPORTÉE
DUMONDE
L'âge de Remetter ? 1L a fêté

ses 38 ans le &août.@
Les limougeauds connaissent

bien Gori : à la première mi­
nute du match de barrage qui les
opposait à Rouen, il leurmarqua
un but ! æ@
avaient désigné les adversaires
les plus dangereux : Reims,Metz,
Toulon, Boulogne.Montpellier,Grenoble.
On souhaiterait qu’ils aient vu

juste mais le début du champion­
nat confirme un peu leurs vues :
Montpellier est dernier et le fa­
vori, Marseille, a été oublié !@
Depuis qu'il est à Reims,Le­

mendn à réussi son premier but
en championnat (contre Angou­
lème). Mais il avait déjàmar­
qué en Coupe deFrance.@
Vous aurons reçuhuit

pendant les matches aller.
Nous recevrons dix fois pen­

dant les matches retour !
fois

LAPRESENCE
DEMASCLAUX
Masclaux, qui n'apparaîtrasans doute qu’épisodiquement

dans l’équipe cette saison, caril est mulitaire au bataillon de
Joinville dont le programmede
matches est chargé, n’ensuitpas moins assez souvent les
matches de ses camarades, au
hasard de ses permissions.
A Paris, il était un peu «à

domicile » et vint donc au Parc
en voiture.
Dans sa voiture, mais. c’est

Laudu qui la conduisait.
Masclaux est tout fraîchement

titulaire du permis. On peutmê­
me dire qu’il avait en l’affaire
un peu mis la… charrue avant
les bœufs.II a d’abord acheté la voi­
ture, puis, trois mois plus tard,il a obtenu sonpermis.

Section d'Allez­æ
Résultatssportifs:| ;| | P, M.U..æ

L'EPANOUISSEMENT
DEBOSKO
On a pu remarquer l'assurance

croissante manifestée parMi­
chel Bojko et son quadrillage de,
plus en plus serré de la zone
qui lui est dévolue.
D.P. Rettacker, pour lapremiè­

re fois, le citait dans sa critique
des joueurs rémois et cet éloge
marque les progrès de notredemi.
Peut­être faut­il préciserque

celui­ci ne travaille plus à temps
complet et que son entraînement
rationnel avec ses camarades
commence à porter ses fruitsà la fois pour la technique et
pour la condition physique.Il va d’ailleursprobablement
trouver un emploi dans sa spé­
cialité (menuisier) chez le pré­
sident de la Commission desFi­
nances stadiste, M. José Pérez,
dans son entreprise de carton­nages.
Connaît­on le plafond deMi­

chel ?
CORVEE DE FOOTBALL
Nos juniors ont, eu aussi, leurs

petites aventures. Nous vous ra­
conterions bien celles que nous
connaissons et qui ont trait aux
premières semaines de nos ex­
Gambardella au service ‘militai­
re, mais il vaut mieux peut­être
censurer notre prose.
Apprenez cependant que l’un

d’eux se trouve à Sarrebourg où
Lemenan fut repéré par Jonquet
alors qu’il faisait son service.
Mais notre gars a assezmal

débuté : en six semaines, il to­
talise deux fois quinze joursdeprison.
Mais il faut croire qu’il joue

toujours bien au football : onle sort régulièrement de « ca­
bane » pour renforcer l’équipe
du régiment.
ON N'EST JAMAIS TRAHI
QUE PAR SESAMIS.
Lemenan ne manque pas de

« chambrer », comme il dit, son
camarade Gaidoz, qui le lui rend
d’ailleurs bien.
C’est ainsi que Philippe nous

a dit, sur un ton énigmatique :
— A propos, vous savez que

Jean­Paul s’est beaucoup baigné
sur la Côte ? Et qu’il y a fait
beaucoup de connaissances ?
Puis, un instant plus tard,mi­

ne de rien
— Vous pouvez dire que Jean­

Paul est prêt à changer declub.Il irait bien à Marseille, même
sans être titulaire, rien que pour
se trouver par là­bas.
Nous n’avons pas compris. Et

vous ?.….
L’HABITUDE A SESRAISONS.
Laurent Pérou, petit­fils du

conseiller municipal, était bien
ennuyé avant de savoir l’attitude
qu’il allait prendre pourReims­Angoulème.
Reims

—__—

Son grand­père maternel est
en effet Président. d’Angoulème.Il aurait bien aimé unmatch
nul mais soudain, la force l’ha­
bitude reprit ses droits et il cria
comme alentour :
« Allez Reims ».

SI J'AVAIS UNMARTEAU..
Certaines équipes visiteuses

ayant eu dans le passé lemau­
vais goût de ne pas rendre le
marteau et la tenaille qui leur
sont confiés pour leurs cram­
pons avant le match, le Stade de
Reims avait, de fort longue date,
décidé de ne plus en prêter.
Angoulème n’en avait pas et

Grizetti, l'entraîneur, faisait «un
foin» de tous les diables pour ce
« manquement aux lois de l’hos­
pitalité ».
Tant et si bien que, redoutant

des suites, M. Germain fit leverla consigne et qu'’Angelo put
avoir ses outils, mais avec la
promesse formelle de les rendre.
ANGELO LEDEMON.
Après le match, AngeloGrizet­

ti fit une déclaration fracassanteà la télé régionale.« L’arbitrage à sens unique,
l’influence du public, ledeuxièmebut rémois marqué après le
temps réglementaire, le tempé­
rament de ses joueurs qui,au
lieu de se contenter d’un match
nul chez l'adversaire, voulaientla victoire.
On eut bien du mal à le con­

vaincre que les rémois avaient
aussi des titres à faire valoir à
la victoire, qu’en fin dematch,
Gaidoz et Gori auraient fort
bien pu rendre le score plus sé­vère….
Aminuit, ayant beaucoup dis­

couru, Angelo se retrouva place
d’Erlon, à la recherche d’un des
véhicules qui devaient remener
ses joueurs à Paris et qui s’était
égaré par la ville.
RETOUR AU (FUTUR) FOYER.
Bourgeois, hélas blessé, ainsi

qu’on sait, est allé àBilly­Berclau
surveiller l’avancement des tra­
vaux de sa maison (Elle en est à
la toiture). Il est revenu le di­
manche suivant voir les ama­
teurs contre. Dunkerque, son
ancien club.
— Le gardien de Dunkerque, il

a évité un carton, nous a­t­il dit.
Nous avons bavardé avec luide l’état de son genou.
— J'ai repris l’entrainement.

Ça « couraille »déjà.
Nous avons craint que ce fut

un réveil de son ancienne bles­sure.
— Pas du tout, ce n’est pasau même endroit ! Quand je

pense comment c’est arrivé !
Voici d’ailleurs comment : en

croisant avec Groschulski, Bour­
geois a voulu emmener laballe,
mais Antoine ne connaît que le
ballon et il a tapé dedans !

Bar de l’Eclaireur

es IS TO SRI SA TS EE
e semelle NylonELAST
e souple e flexible
e légère emordante
e stable e résistante

Une méthode directe et sans
fioriture qu’il ne faut pas trop
critiquer : elle nous vaudra bien­
tôt des satisfactions lorsque la
balle traînera dans les seize mè­
tresadverses.
REMARQUE, ENPASSANT...
Peut­être  voudra­t­on savoir

comment D’Arménia, si correct,a pu écoper une suspension ?
Tout simplement parce qu’à

Marseille — où soit dit en pas­
sant, le stade de l’Huveaume,
avec son public près des touches
pourrait voir quelques incidents
— ayant reçu deux coups suc­
cessifs de Joseph, Jean­Claude
alla s'étonner auprès de l’arbi­tre qu’il ait reçu un avertisse­
ment alors que l’auteur du coup
n’en avait pas eu !

Et pour terminer ces préci­
sioris, une réflexion personnelle :il y a eu beaucoup d'’avertisse­
ments à ce match et deux jou.
eurs de suspendus.
Tous de Reims. Rappelons que

le match avait lieu àMarseille.
DEUX POINTS
QUIS'ENVOLENT.
Ce match à Bastia, sansBour­

geois, Kopa et D'Arménia—
excusez le peu — nous aurions
fort bien pu le gagner estiment
les joueurs, l'adversaire n’étant
pas irrésistible. Mais un butd’en­
trée, alors que tous nos joueurs
étaient arrêtés, le hors­jeu étant
flagrant, a tout remis en cause :
l'enthousiasme et la stratégie.
Le retour se fit dans un tempsrecord.
Le match avait fini à 17 h.30.

A 22 heures, départ en avion, à
23 h. 30 arrivée à Paris. Et le
plus long fut… le trajet Paris­
Reims par Epernay, avec arri­
vée à deux heures dumatin.
LE « PLUS JEUNE »
ETAIT TROPVIEUX.
Jean­Claude Blanchard a dis­

puté dans le sud­est l’élimina­
toire du concours du plus jeunefootballeur.Il fut ainsi 1” à St­Gaudens,
puis, à Toulouse, deuxième à la
finale régionale.
Ce n’est qu’à Paris, lors de la

finale nationale qu’on s'aperçut
que le candidat qui l’avait de­
vancé… avait dépassé l’âge re­
quis !Il fut 11° en finale, disputée
en lever de rideau de la finale
de la Coupe de Franceopposant
Sedan à Troyes !COLLECTIONNEUR
DANSL’AME.
En attendant de collectionner

des buts chez lesprofessionnels,
Jean­Claude Blanchard fait col­
lection de porte­clés, ou plutôt
il poursuit celle commencée par
son père. Papa Blanchard était
arrivé au chiffre (approximatif)
de 700 pièces. Il en amaintenant1.100.
Si par hasard, vous voulez lui

85, PLACE D'ERLON, 85
—— TÉLÉPHONE 47­56­05—ceOUVERT TOUTE LANUIT’
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‘Hot­Dogs ­ Croque­Monsieur

Location pour le football
le catch et laboxe

e confortable LA MARQUE AUX 3 BANDES

— vous présente : “petites histoires en xwouge et blanc” |
faire plaisir ou si vous désirez
comme il est dé coutumeprocé­
der à des échanges.
IL VA POUVOIR
RENTRER « A L'OEIL ».Il avait pris, comme tous les
amis du Stade de Reims, quel­
ques billets de la loterie organi­
sée par Allez­Reims. Oh ! pas
beaucoup :cinq.
Et il avait gagné un lot : une

entrée pour le stade.
Oui mais, « l’heureux bénéfi­

ciaire » n’est autre que notre
vieil ami Marchal qui, depuis
1935, date de l'inauguration du
stade, est… contrôleur en chef
des entrées !
IL EN AEU
POUR SON ARGENT.
Deux joueurs s’entraînaient le

lundi à la Muire avec Robert
Jonquet. Celui­ci était pourtant
arrivé de Bastia. le matin mê­
me, à deux heures !
C’étaient D'Arménia et Bour­

geois, le suspendu et le blessé,
qui n’avaient pas fait le déplace­ment.
Le lendemain, mardi, l’entrai­

nement fut mené. longuement.
En effet, alors qu’une demi­dou­zaine de bonshommes s’es­
sayaient encore aux tirs autrit­——
Jonquet demanda l'heure.Il était… 13 h. 15 !Il y avait encore là, outre
l’entraineur, Gaidoz et un gar­
dien de but.
Celui­ci se souviendra de sa

séance impromptue c’est un
étudiant en vacances chez ses
parents qui, ayant vu les pros
s’entrainer, leur avait demandé
de se mettre dans les buts.Il y était depuis 9 h. 30 du
matin !
« STOP » EST RETABLI.
Stopyra, l’avant­cente de For­
bach, qui eut la jambe cassée
lors d’un match à Reims etpen­
sait abandonner le football, estrétabli.
Il a rejoué son premiermatch

de championnat dimanche con­tre Marignane et marqua l’uni­
que but de son équipe.
D’Arménia nous a rapporté

qu’à Troyes, Stopyra marqua
neuf buts en réceptionnant sesdégagements.
METTEZ VOSMONTRES
A L'HEURE !
Robert Jonquet a fait afficher

le nouveau règlement des amen­
des à la porte du vestiaire des
entraînements, au stade de laMuire.
Cela vous amusera sans doute

d'en prendre (aussi) connaissan­cs :
Retard (1 à 5 minutes) :
Retard (6 à 10 minutes) :Après 2
Chaussures mal cirées :
Boulette lancée à table :
Lire à table :
Fumer avant le dessert :
Fumer au vestiaire
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60 HOTEL DEL’UNIVERS
41, BOULEVARD FOCH (faceGare)
REIMS ­ Vél.47­52­71

équipe rouennaise, avec les
Taillis, Lhermine, Rio, Nico­las.
Après une carrière profes­

sionnelle bien remplie (de
1930 à 1947), il entraîna son
club, le F, C. Rouen jusqu’en
1950, avant d'entreprendre
une série de voyages qui l’a­
mènent à Cherbourg,Vendô­
me, Angers et Roubaix avant
de le conduire à Limoges où
il arrive le 1 juillet1962.
H y succède à Pierre Fla­

mion et se met à la tâche
avec cette jeunesse de carac­
tère et d’allure qui étonnent
son entourage.
C’est un réaliste, passionné

de son métier, mais conser­
vant une juste notion des cho­
ses. Marié, il est plusieurs
fois grand père.

QUATRE PAS DANS SONPRES]
{près la fin de saison der­

nière, où Limoges, 4° du cham­
pionnat, disputa les barrageset
rata par conséquent de peu la
montée, on pouvait se demander
quelle attitude allait adopter les
limougeauds. Le seul indice de
l’inter­saison fit apparaître quela confiance aux jeunes seraitmaintenue.
D'ABORD, LESFINANCES
Sans avoir totalement épongé le

passif de l’époque où, enivré par
de fugaces succès, Limoges se
payait toutes les folies, l'équipe
dirigeante est parvenue depuis
l'an dernier à équilibrer ses
comptes de gestion grâce, il est
vrai, à l’aide substantielle quelui apportent lamunicipalité
(250.000 francs) et le Conseil gé­
néral (50.000 francs). Mais si
les cordons de la bourse sont dé­
sormais tenus d’une main ferme,
Limoges n’a pas abdiqué pour au­
tant. Dès le début de la semaine
dernière, M. PierreBernardaud
confiait :
« Comme toute équipe deDi­

vision II, nous visons lamontée.folies,Vous ne ferons pas de

Tout savoir sur…LIMOGES
çoit qu’il ne s’agissait, en 56­57, que d’une simple équipe de
Division d'Honneur, admise dans les rangs pros dedeuxiè­

me Division... et qu’une seule année lui a suffi pour rejoindrel’élite.
C’est là, il faut bien le dire, un grand exploit car elles sont

peu nombreuses, les formations qui peuvent limiter leur temps
d'apprentissage à 12 mois à peine.
SON PASSE ENCHAMPIONNAT.

Peut­être Limoges, club néo­pro en 57­59, avec Forbach,a­t­il
bénéficié du fait que quatre clubs étaient appelés à gravir l’éche­
lon supérieur. mais il n’en reste pas moins qu’il se heurtait à
forte partie, aux côtés d’équipes telles que Bordeaux, LeHavre,
Troyes, Red Star, Roubaix, qui elles, pourtant préparées et habi­
tuées à cette rude compétition, n’ont pu arriver à leurs fins.

En terminant donc troisième de deuxième division, derrière
Nancy et Rennes, mais devant Strasbourg, Limoges a réalisé
l’exploit n° 1 en 1957­58. Cela, il le doit à son entraîneur, l’ex­lyon­
nais Pierre Flamion, qui a su payer de sa personne et de ses
conseils, et aux dirigeants, qui ont su retenir les éléments néces­
saires, pour ne pas séjourner trop longtemps en purgatoire.

En 1958­59, Limoges a terminé le championnat à la 15"° place,
puis successivement 10° et 18, ce qui lui vaut. le retour endeu­
xième division. Là, il se classe 11°, 8, 9 et 4 la saison passée.
ET EN COUPE DEFRANCE.

Aucun grand éclat comme amateur. On note cependant son
élimination par Strasbourg (0­3) en 1950 ; par Reims (0­7) en1952;
au 6° tour par le Racing (1­6) en 1954.

Devenu pro, il tint la dragée haute à Reims qui ne l’élimina
en quart de finale que par 4 à 3 en 1963.

S I l’on se penche sur le passé du club limougeaud, on s’aper­

QUATRE PAS DANS SON PRESENT QUATRE PAS DANS SON P
mais si nous avons besoin de ren­
fort, nous n'hésiterons pas à nous
en procurer».
Les victoires sur Béziers etMa­

rignane, qui ont placé Limoges
à la tête du classement à l’issue
de la cinquième journée, ont ap­
porté un peu de ciel bleu aux

pourrait être catastrophique avec
tout autre gardien queRemetter,
se fait parfois jour dans la dé­fense.
LES ESPOIRS DEBLONDEL
L'entraineur Maurice Blondel

ne cuche pas les ambitions de sa

LE at re

aficionados de la balle ronde à formation, mais il n’attache pasLimoges. une trop grande importanceauË Fa " dc ne classement flatteur de Limoges.
LE « VIEUX » FRANÇOIS « Je crois que le 3 octobre, ony
Remetter — plus de 38 ans verra plus clair après la rencon­

avait bien décidé qu’il quitterait tre de Reims où nousverrons
Limoges pour retourner dans son vraiment ce que nous valons.
Alsace natale, mais en fait, il a Ce qui me donne à espérer,
cédé aux sollicitations de ses di­ c'est que cette année je dispose
rigeants. Il s’entraîne chez lui et de bonnes réserves,Delcampe,
rejoint ses camarades la veille ou  Barrat, Ollivaux, Nourredine par
le jour du match. Il est d’ailleurs exemple, sans parler de Faivre
toujours bouillant et en bonne actuellement sous les drapeaux àforme. Belfort, peuvent être incorporés
UN EXCELLENT EFFECTIF sans réserve. Et puis mes deuxsa ; Z puncheurs Yansanne et Invernezzi
L'équipe de Limoges 1965­66 ont perdu maintenant leurs com­est apparemment bien mieux ar­ _plexes ».

mée que celle de l'année précé­
dente. Le jeune avant centre In­
vernizzi a donné le punch et
la force de la pénétration à la li­
gne d'attaque, alors que subtil
et toujours en mouvement l’ex­
Cannois Yansanne tire fort bien
les ficelles. Didier Desremeauxa perdu de son lymphatisme et
tire le maximum au centre de
la défense de ses incomparables
qualités athlétiques, tandisque
Suray a discipliné son jeu et, par
la vivacité de ses tacles, poseaux
attaquants adverses des problè­ a 27, Bd Camille Desmoulins—

|mes difficiles à résoudre. Il n’enSOISSONS Tél. pete

AMEUBLEMENT
­ MODERNE et STYLE ­
Décoration ­ InstallationBONIFACE

B.P. 109 ­SOISSONS
Devis et installation gratuite

Facilités dePaiement
reste pas moins que le milieu du
te rrain est parfois mal occupé, 5)

affolement, qui 5 norte me apqu’ un certain

à Limoges, à Strasbourg,
avant de revenir à Limoges.
International. 1 m. 71, 72ke.

LESARRIERES
MAURELET René
Né en 1933 à Limoges. For­

mé au club. 1 m. 72, 70kg.
DESREMEAUX Didier
Né en 1933 àWahagnies

(Nord). Formé àThumeries.
Sélectionné Espoirs. 1 m. 83,
83 kg.
RENAUDAndré
Né en 1941 à Anglet. 1 m.75,

70Kg.
SURAY Félix
Né en 1937 à La Guadelou­

pe. Vient deChâteauroux.
1 m. 76, 74kg.
TAULEHenri
Né en 1945 en Espagne. For­

mé au club. 1 m. 70, 67kg.
LESDEMIS

LAFFON Eugène
Né en 1940 à Revel. Forméà Revel. International ama­

teur. 1 m. 70, 65 ke.
NOURREDINE BenYamed
Né en 1937 à Tunis. 1 m. 64,

63kg.
DELCAMPE Bernard
Né en 1932 à Mohon. A jouéà Mohon, Reims etTroyes.

International junior. 1 m. 71,
70ke.

LESAVANTS
BARRET Alain
Né en 1941 à Limoges .For­

mé à l’ASP.T.T. Limoges.
1 m. 69, 69kg.
WOGNIN Ignace
Né en 1938 en Côte d'Ivoire.

Formé à Abidjan. A joué à
Lens. Sélectionnéespoir.
1 m. 76, 70kg.
MEINIE Jean­Jacques
Né en 1940 à Loudun.

1 m. 69, 66kg.
BOUCHER Pierre
Né en 1939 aux Ormes (Vien­
ne). Formé auxOrmes.
L mm 71, 73ke.
YANSANNE Abdoul
Né en 1937 à Conakry.Vient

de Cannes. 1 m. 72, 68kg.INVERNIZZI
22 ans. Amateur venant duPerreux.

RAMPANT Alain
20 ans. Amateur venant deSaint­Dizier.
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Rayon Spécial Bonneterle

VOUS DÉGUSTEREZ |
Une Bonne BIÈRE—
AUBAR

33NNON3%

3IX3INDUVHO

VS

SWIJY

30

NOSGWYf

NOS

SILITVIDIdS

S3S

s1S3A

aa

anu

‘Zol‘soi

«

pa Bon CHAMPAGNE



REIMS­
Arbitre : M. DHUMERELLE ­ duges di

Coup d'env

E”SIRAULT
| REIMSV

Maillot jaune TÉLÉVISIONRADIORÉFRIGÉRATEURS
MACHINES ALAVER=————E

45, Place d’Erlon ­REIMS
TÉL. 47 42­37

rer re re OS
TISSUSCulotte noire

pe ———""
GARAGE ISIMCA1500 EEomances
% jaes­atreinit ;

AGENT | CHEMISIER TAILKEUR
HILLMAN ­SYNBEAM |

14, Place d'Erlon B 3 RRéparations toutesmarques
39, RueCamille­Lenoir

Tél :47.06.08 & LA SUCCURSALE REIMS à 2, Rue réodoriv er 0çSIIGAea CPORTIFS, EXIGET
LES ÉQUIPES DELA MI­TEMPS x LA EHEHIISE # 7°

Reims ­oporti
134, Rue de Vesie ­REIMS
» Téléphone 47­23­25«

TOUS ARTICLESDE
SPORT ETCAMPING
Fournisseur du Stade deReims
et de toutes les Sociétés deReimsy et de laRégion

PRIX SPÉCIAUX
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RENAUD 3 BARRET 11 2 HIEGEL

aux Sociétés et leursMembres WOGNIN 10
a re mg a 4050 SE. or 4 BOJKO

DESREMEAUX 5 INVERNIZZI 9 €
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YÉLEPHONE 47­21­72 ­ JON du Éloiz, desPrixM 12, Rue de Talleyrand REIM

KELVINATOR
RéfrigérateursCongélateurs
Calorifères àMazout PE M, rue TalleyrandRE
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sage Soput epiièeeLa Son accueillante terrasse vous attend. SE nee|; REIMS 4, Place d'Erlon ­ BEims Ent. : Maurice BLONDEL

Tous lesSportifs
MOISS­"ATTEUSES: et PressesCLAAS— IRACTEURS DAVID BROWN |— TRA€TEURS­ZE TOR (

MARSHALL Travaux Publics |
LAND ROVER TOUT TERRAIN !Ÿ
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Un Froid Record
KELVINATOR
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RESTAURANTLambertJEAN­CLAUDE
CHEF DECUISINE

8, RUEMARX­DORMOY
(Ancienne Rue Saint­Jacques)Reims Tél47­37­35

SES SPÉCIALITÉS SESVINS
SALONS pour Repasd'AffairesFRIGECORéfrigérateursMIELE
Machines à laver automatiquesDUCRETET­THOMSON

Radio ­Télévision
“La MaisonPilote”

Ets ROYER
6, rue Condorcet ­REIMS
CAFÉ du
Lio” deBelfort
Roland GORLA

.37, PLACED’ERLON,
—reen
|

37
­ Téléphone 47­48­17
RESULTATS SPORTIFS |SALLES DE REUNIONS |

TÉLÉVISEZ JUSTE || Ch­ixissez
RADIO­TÉLÉVISION
écran cinéma
TÉLE ­ RADIO ­CERNAYM. AVI SSE
120, Rue de Cernay ­REIMS

— Téléphone 47­67­03
etDELPORTEGarageCONCESSIONNAIREVOLVODAF

52, R.N. La Neuvillette ;
Téléphone 47­86.37 |

Lever de rideau
Ce seront cette fois deux équi­

pes de jeunes de bonsCadets
qui seront opposés en lever de
rideau de Reims­Limoges à par­
tir de 19heures
Stade de Reims (cadets cham­

pionnat) contre R.C. Epernay.
Expliquons­nous. Le Stade de

Reims presente en championnat
de la Marne une équipe aguerrie
et solide. Mais elle comporte des
réserves qui, sur le plan athlé­
tique ou de l'apprentissage, sont
moins efficaces, mais pas néces­
sairement moins douées.Ces
joueurs sont engagés dans le
championnat de la Marne UFOLEP.
Thiéffry (1), Briffaux (2),Ur­

bany (3), Martines (4), Raymond
(5), Delay (6), Lesieur (7),Rous­
sy (8), Lallemand (9), Bessian
(10), Oudelet (11).
Voici comment pourrait sepré­

senter cette équipe de Cadets du
Stade pour son premier matchde championnat de laMarne
contre le Racing Club d’Epernay,
dont la formation est — dit­on—
l'une des meilleures de celles en­
gagées dans cette compétition.
| tout savoir
Matches joués à l’extérieur :5.
Matches joués à Reims : 3.
Reims­Limoges est le9.
Il restera ensuite 27matches.
Le prochain match àReims

aura lieu le 17 octobre contreBoulogne.
Nospublics

AREIMS
Holme Mets 1... 8.719Reims­Ajaccio 5.597
Reims­Angoulème .....­ 6.540

AL’'EXTERIEUR
Montpellier­Reims ...... 4.936
Besançon­Reims ....... 7.229
Racing­Reims ........... 21.788
Marseille­Reims ........­ 9.053
Bastia­Reims ....…......­ 4,217
1. Boulogne 18buts
2. Avignon 16buts
3.Béziers 15buts4 Toulon 14butsRacing 14buts
6. Grenoble 12butsReims 12butsMarseille 10butsLimoges 10buts
Barrou (Ajaccio) 5 butsbuts

es SCHLESSER
46, Route Nationale ­WITRY­les­REIMS

Gori 2butsGroschulski 2 butsKopa 2butsHiégel 2butsBlanchard 1butBourgeois 1butLemenan 1but
Adversaire c. s.C. 1but

CEUX DE LIMOGESInvernizzi 3 butsBarret 2butsRampant 2butsWognin 1butYansanne 1butBoucher 1but
DANS LE CADRENATIONAL1. Maravis (Racing) 7 buts
2. Sekou (Béziers) 6 buts3. Gianella (Béziers)5buts

:LIMOGES

AZ ­AT­LF /5
ax;

Fabricant Négociant ?
 Ébéniste depuis 1808
­ Style ­ Moderne ­ Contemporain

Tél: 48­25­28

M1­ 8­11)15­12/

E. G Dif
Chez lui 5 1 +4
Chez l'adversaire 5 3 ­2
Générales 10 + +6

CELLES DEREIMS
RP. C. Dif

Chez lui 6 5 +1
Chez l'adversaire 6 7 1
Générales 12 12 0
‘Cepronostic
Limoges à l'extérieur est excel­

lent : 5 buts à 3 (soit 2).
Reims chez lui a réalisé 6 à 5

(soit +—1).
A nouveau, les chiffres donne­

+

Forbach 0 Limoges 0 [raient un léger avantage àLi­Limoges 3 Bastia 0moges.
Grenoble 1 Limoges 0| Mais le correctif que nouspro­
Limoges 1 _ Béziers * 0 pose les rentrées annoncéesde
Marignane 1 Limoges : 3 D’Arménia, Kopa et Bourgeois,
Cherbourg 1 Limoges 2 comme le sentiment queReims,
Limoges 1] Metz lpeu à peu, trouve sameilleure

CEUX DE REIMS efficacité, nous fait pencher pourReims 1Metz 1|une victoire rémoise de justes­
Montpellier 1 Reims 2jse : 2à 1.Reims 2 Ajaccio 2
Besançon 2 Reims UT à ————
Racing 0 Reims 1 Nos annonceurs sont
Marseille 2 Reims 1 / e_.Reims FR REREN cles amis de votrecéuhBastia 2 Reims 1 = . — .

2 Division Ils joueront Rés TOTAUX Is joueront
Classement ce jour, €s­ | 6e soir | le 10octobre

1. Toulon 12 1Avignon d4 Keims |
| 2. Marseille 11 àAix 43 Ajaccio || Grenoble 11 Bastia 43 Metz
4. Limoges 10 àReims A0 Aix
5. Béziers 9 àMarignane 8 Exempt
Boulogne 9 Exempt hs) Avignon
Racing 9 à Ajaccio ke) Besançon

8. Avignon 8 Toulon 8 àBoulogne
Angoulème 8 à Cherbourg $ Montpellier
Metz 8 Forbach 0 àGrenoble
Reims 8 Limoges d0 àToulon
Bastia 8 àGrenoble $ Marignane

13. Ajaccio 7 Racing 9 àMarseille
14. Cherbourg 6 Angoulême Ÿ àForbach
15.Aix 5 Marseille s…. àLimoges
Besançon 5| à Montpellier 5 àParis

117. Forbach $ Metz 4 Cherbourg
Marignane 4 Béziers 6 àBastia

19. Montpellier 2 Besançon 4 à Angonlème |
rm PE té te A2 2022

BANQUE COMMERCIALE DE CHAMPAGNE

1958­59 Reims 1 — Limoges 0
Limoges 2 — Reims 2

1959­60 Limoges 2 — Reims 2
Reims 1 — Limoges 0

1960­61 Limoges 0 — Reims 1
Reims 2 — Limoges 2

1964­65 Reims 2 — Limoges0
Limoges 4 — Reims 2

Que donne­t­on,
que ramène­t­on
de chague recette ?
Dans cette rubrique, nous

avons l'habitude de donner l’es­
sentiel des règlements du cham­
pionnat, au fur et à mesure desarticles.
Mais plusieurs questions nous

ayant été posées, touchant à la
recette et pour répondre à la
curiosité de nos lecteurs, dési­
rant savoir si la recette très
importante réalisée à Paris avait
été très bénéfique pour Reims,
nous avons brûlé les étapes et
sommes arivés à l’article 53 qui
traite des recettes.
En voici, là aussi, l’essentiel.
La recette nette d’unmatch

est obtenue après divers prélè­
vements (d’abord les taxes fis­
cales, puis environ 12 %). Du
reliquat, le club recevant paie
(en seconde division) 0,80 F. par
spectateur au club visiteur. Le
solde demeure au club visité.
Notons encore qu’un minimum

de 4.000 francs est dû au club
visiteur quelle que soit la recette
et que les frais de déplacement
(mais non de séjour) sont payés
par la Ligue nationale.xxx
Ainsi (si nos chiffres sont

exacts) Racing­Reims ayant atti­ré 21,788 spectateurs, le Stade
de Reims aurait dû ramener de
Paris 17.430 francs.
En revanche, et quelle que soitla recette nette réalisée chez

lui, le Stade de Reims doit don­
ner au club visiteur un minimum
de 4.000 francs.
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MAGASINS SUPER­SEAVICE DANS TOUTE LAFRANCE
Hommes ­ Dames ­

CHEMISERIE ­
Ristourne de 10%ovell,

LACHAINE D'HABILLEMENT LA PLUS PUISSANTE D'EUROPE° 4 à 5 Rue de l’Étape ­
(Suite de la page8)

LedRendezZ­vous avec ji.­C. BLANCHARD
; # ­ Oh, je sais : à la fin de la

saison, je serai lixé.
Nous lui faisons remarquer que

ce n’est pas sûr, que deux ou trois
saisons peuvent lui apporter l’in­
dispensablematurité.

Je crois que ça viendra avant,
nous dit­il, au tout au moins que
je saurai si j'ai une bonne chance.
Et comme il vient de marquer son

premier but en championnat, àBas­
tia, nous le lui faisons raconter.

­ J'ai reçu un ballon en profon­
deur de Gori, je me suis épaulé
avec le demi­centre et quand je suis
arrivé devant le gardien, je l’ai
lobé, de la pointe du pied, commeça…
En tout cas voilà le premierbut.
Espérons qu’il inaugure une lon­

gue série, pour ne pas fairementirsa réputation et lui rappeler les
bonnes habitudes du pays.

ES habitudes ! Nous avons eu
pour que notre climat, notre
ambiance lui pèsent, le déso­

rientent. Il semble qu’il n’en est
rien : il a «des copains», «le ballon».
Il a même eu un tournoi de pé­

tanque dont il était si friand.
— Hé, il a fallu que ce soit un

gars de l'Est, Hiégel, qui me prête
des boules !
Il ne paraissait pas tellement dési­

reux de nous dire le résultat,
Associé à Gaidoz, il a toutgagné.

triomphant en finale de Jonquet et
D’Arménia. On sent que ce à quoi il
attache vraiment du prix, désormais,
c’est autrechose.
C’est, sur le terrain, marquer desbuts…

(Photo et cliché UNION)
Jean­Claude Blanchard n'hésite pas à tenter sa chance dans toutes

les positions. Ici, contre Sedan, il plonge et frappe la balle de la tête.
Limougeauds re­limogés

(Suite de la 1'° page)
Ainsi j'ai vu Limoges en ce soir mémorable où j'ai bien

failli revenir en deuxième division. J'ai cru même que c’était
fait. Limoges aussi.

On sait la suite.
Limoges était en quelque sorte relimogé et Nîmes ré­animé.
Gageons que la partie sera assez difficile pour Reims.

Remetter aime le pressing. Et c’est bien le pressing qui
convient le mieux aux entreprises du typeWognin­Boucher
qui rappellent aux nostalgiques la manière dont jouait l'OM.
au temps de Raimu, d’Alibert, et de Vincent Scotto.

Roger CHABAUD. |
: BULLETIN d'ABONNEMENT
A ‘ALLEZ­REIMS” 1965­1966

A découper et à adresser avec le règlement correspondant à
« ALLEZ REIMS », 8, rue Buirette àReims

être confirmée le match de
Coupe du Monde France­Yougos­lavie, qui se déroulera au Parc
des Princes, le samedi 9octobre,
sera télévisé en direct.
Voilà qui ne manquera pas defaire plaisir aux amis du Foot­

ball. Rappelons que lesRémois

Le SUPER CHAMPION du Vêtement…
BONNETERIE

sur présentation du Journal
AU RAYON JEUNESSE : la Boutique de SHEILA et la Boutique de FRANCKALAMOREIMS

Enfants

Tél, :47­44­44ALLEZ­REIMS
Une nouvelle sectiond’Allez­

Reims vient d’être créée dansle 4"° canton, sous l’impulsionde M. Guérin Claude, proprié­
taire du Café­Restaurant «Au
421 », sis, 50, rue duDocteur
Thomas àReims.
Cette section, dite «Section

Landouzy », est forméecommesuit :
Président : M. GuérinClaude.

Vice­Président : M. Princi Serge.
Secrétaire : M. Guérin R.Vice­
Secrétaire : M. Pierret Bernard.
Trésorier : M. Waldumg André.
Trésorier­adjoint : M. AugelHen­
ri. Membre : M. Devaux Jacqueset M. Villain Jacques.
A ce jeune et dynamique Comi­

té, nous souhaitons de grouper
bon nombre du Supporters et
d'entretenir parmi eux lameil­
leure ambiance « Allez­Reims ».

AVEZ­VOUS GAGNE ?
Voici les résultats de

notre tombola tirée lors
du match ReimsAngoulè­
me :
Le numéro 7.314 gagne

le ballon dumatch.
Le numéro 7.435gagne

deux places de tribunes.Le numéro 6.566 gagne
deux places de gradins.Le numéro 6.759 gagne
deux dixièmes deLoterieNationale.be di
NotreTombola
Ce numéro gagne (peut­être)

une des quatre lots
offerts par Allez­Reims
Lisez l’article ci­dessous
N 11002

joueront le 10 octobre, à Toulon. |Arr
NTI IT CSSS VS SES RES RS 0 ER| Ce numéro gagne peut­être

le ballon du match !
«Allez­Reims » a décidé d’agrémenter la vente deson

journal en tirant au sort parmi ses lecteurs quatre lots trèsJe, soussigné, intéressants pour des amis du football, ce sont :
NOM 11e 1 aCpe ons Prénom S­ac6 1° LE BALLON DUMATCH.Adresses Te ee ur Rae dsOS 2 DEUX PLACES TRIBUNES.
LOVE ONOR ET AS ae CEE NE Sie ANNELA 3° DEUX PLACESGRADINS.

désire souscrire un abonnement à « Allez Reims »pour 4°la saison 1965­1966.
Ci­joint chèque ou chèque postal à votre C.C.P.Châlons­
sur­Marne 75.286 de la somme de 18 FRANCS.

Signature :
DEUX DIXIEMES DE LOTERIE NATIONALE.

Le numéro figure ci­dessous.
Nous conseillons d’écouter attentivement les résultats

du tirage qui sera effectué pendant le match et lesnuméros
gagnants annoncés par haut­parleur dès la fin dumatch.

Les lots seront à retirer chez M. Lafarge, « Bar des Elus»,
3, rue des Elus à Reims, avant le match suivant. Les lots non
réclamés seront remis en jeu.

Faites commemoi
ET J'ai ehvisédes
My\

MEURLCESOR­FRÈRES
17, Blé SAINT­MARCEAUX REIMS Tel:47­28­96Pam <raePaune

@ Une chemisechic
® Une cravate de bongoût
© Un pull élégant
li. BOITEL
— Chemisier Spécialiste—
5, RueMarx­Dormoy
REIMS ­ Tél. 47. 33­66

­:­ GARAGE ­:­
CONTINENTAL
24, Rue Buirette ­ REIMS

Tél. 47 26­67

Koné POTIT
Opticien­Spécialiste

Diplômé de l'Fcole
Nationale d'Optique

12, rue du Cadran­St­PierreREIMS
Téléphone 47­43­12
POTSSONNERIESDE

« L'ESCARGOT D'OR»
ETDU

«ROCHER DEGANGALE»
66 et 66 bis, Av. deLaon
Tél, 47­36­97 ­ 47­56­91
9, rue Condorcet ­ 47­52­64
Av. Jean.­Jaurès ­ 47­56­93
104, r. Gambetta ­ 47­36­99
BUREAUX : 50, rue de Courlancy ­ Tel. 47­56­61
Huitres, Crustacés, Poissons Fins
PATISSERIE ­ CONFISERIE
S' JACQUE

"&

vu"
$ COFE­PESTAUKANI

HOTEL S'.JEAN
Anc‘ Mme VeuveTORTA

GROLLEAUD­ROOS Succ.
34­36, RUE CLOVISREIMS

TÉLÉPHONE 47­23­57
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L'U.C.C.
27 Rue peVESLE

PASSAGE DU COMMERCE ­REUMS

AUTOECOLE

SIMCA 1000 ­ 1500 ­404

CUISINE SOIGNÉEEMPIRE­
J. coOLtL
TÉLÉPHONE47­36­46

ÎOO MAGASINS SILECTIONNES

MAISON londée en1920DONAT
15.Rue Clovis ­REIMS

3CV.­ R.4L. ­ R.8­ DAUPHINE |

Service à la Carte et à Prix Fixe

RESTAURANT
49, Place Drouet­d’Erlon, REIMS

RENDEZ­vousAVEC...
ORSQUE M. Blanchard installaà Boulogne son café­hôtel­res­
rant « Le Moderne », il réa­

lisait son ambition.
Bien sûr, Boulogne, c'étaitBou­

logne­sur­Jesse, à quelques kilomè­
tres de Cazères et s’il n’y avaitpas
la mer à proximité, il s’y trouvait à
quelques huit cents mètres de làunjoli lac avec barques, coins de pé­piscine, tonnelles
accueillantes et le allait
fort bien.D'autant que « le petit»
commençait à jouer au football dans
le club local dont M. Blanchard était
le plus acharné supporter.
Cela ne manquait pas d'amener

les gensdu à venir bavarder

bungalows,commerceche.
plus

pays à

football au café mais cela présenta
la clientèle s’amplifiant un sé­

rieux inconvénient : M.Blanchard,
fort occupé, n’arriva plus aumateh
qu’à lami­temps.
Baste ! comme on dit au pays, lepetit, lui, était là sur le terrain.

I] était même un peu là : il avait
bagatelle de 41 buts enofficielsréussi lumatches

Athlétic­Club, à ce
régime monta en honneur et l’appéLe Boulogne
tit vint un peu à tout lemonde
dame, dans un milieu de restaura­teurs au club, au papa qui révait
pour son fils des lauriers qu’il au­rait aimé cueillir, aux clubsdes
environs, à Toulouse même.

Un bon «engagement » de Jean­Claude Blanchard parmi les joueurs
de Valenciennes montre que la réputation de ses adversaires n’intimide
pas le nouveau rémois.

E fut en définitive Cazères qui
l'emporta. Papa Blanchardpensa C.F.A. ferait à

la fois un bon test et un bontrem­
plin pour l’aventure professionnelle.

Bien sûr, c'était génant pour
les clients, de jouer dans un club
Voisin, mais je continuais à travailler
«avé» mon père, quand je pouvais...
[1 put surtout marquer 19 buts en

championnat, décrocher le titre de
meilleur buteur du groupe sud­ou­est,
« Et c'est ainsi que toute le pays

ou plutôt connu.
On imagine bien en effet que

Jean­Claude avait été inscrit sur le
calepin des visites des recruteurs

que le

| a su »

de France.
C’est avec Reims qu’il fit un

mateh d'essai, un Reims dont la ré­
putation, mais aussi les intentions
nouvelles de miser sur les jeunes
talents l’intéressaient.
C’est ainsi que l’on vit débarquer­

lors du premier entrainement de la
saison, au stade de la Muire. ce
footballeur à lunettes.

"HISTOIRE des lunettes, on en
a beaucoup parlé ici et ailleurs.
Contentons­nous, pour situer

le stade de son évolution que Jean­
Claude a repris le chemin rationnel
de cette reconversion : il essaie cha­
que jour d'utiliser ses verres de
contact, par durées  progressives,
afin de s’y habituer. Il en est à sept
heures par jour.
Et puis abandonnons les lunettes

pour atteindre l’homme.
Bien que d’apparence indolente. il

sait ce qu’il veut.
D'abord, le Football. Et, grâce à

lui, une situation, ou un commerce.
Pas comme papa:

La cuisine oui, c’est sûr, j'en
ai fait an peu. pour aider, mais j'ai­
merais mieux un petit commerce,
un magasin d'articles de sport parexemple.
En attendant, ce grand jeunehom­

me de 23 ans, pour ne pas s'ennuyer
l'après­midi, va au cinéma, joue au
ping­pong et donne « un coup de
main » à son camarade de jeu, Ja­kowski.
Non, pas Jako, Michel Jakowski,

fils de notre international qui «fait
dans le «Beurre­Oeufs­Fromages».
Jean­Pierre habite rue deMul­

house, une chambre où l'ontprécédé
Laudu et Lemenan. Mais il aimerait
trouver un petit studio où il pour­
rait faire un peu decuisine.
Pour ne pas perdre la main ?Mais nous vous l’avons dit,

Jean­Claude ne retournera dans la
cuisine paternelle que s'il n’a pas

ambitions un joli petit
commerce que lui d’a­
cheter ses éventuels succès sportifs.

(Suite en page7.)
non,

réussi ses permettront

ser

| FRANÇOIS
REMETTER
En dépit de ses 38 ans bien sonnés,

ce brave François Remetter demeure
un des bons gardiens français. Cer­
tes, la détente commence un peuà s’émousser mais le placement et
l'autorité demeurent.
Voici quelques unes des attitudes

caractéristiques de celui qui fut le
gardien de l'équipe deFrance.
Fournitures Générales
CAOUTCHOUC
PLASTIQUES
AU PARA


